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    Un simple arrêt à la cure du Sentier  
 
    Très beau bâtiment que cette cure typiquement vaudoise, avec ses volets 
peints en vert. Pour les losanges blancs, est-ce aussi courant où cela constitue-t-
il une exception ?  
 

 
 
    Le professeur Piguet a parlé de la cure du Sentier dans l’ouvrage : La 
commune du Chenit au XVIIIe siècle, Dupuis, 1971 :  
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Jakob Samuel Weibel (1771-1846) grave la plupart des cures vaudoises pour son ouvrage sur celles-ci. Cet 
artiste décédé en 1846, nous ne pouvons que dater son œuvre quant à la cure du Sentier de la première moitié du 
XIXe siècle.  
 

 
 
Aquarelle de A. Piot, Musée du Collège du Chenit. De gauche à droite : Hôtel de Ville, Hôtel du Cercle de 
l’Union avec son magnifique jardin, puis la Cure. Ambiance idyllique en ce Sentier de la première moitié du 
XIXe siècle.  
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Photo de la fin du XIXe siècle. Avec la cure bien visible au centre gauche. 
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On cause, on cause. A gauche la cure avec la célèbre postière du Sentier, Mme Martig.  

 

 
 

Peinture de Henri Meylan. A gauche l’Hôtel de l’Union puis la cure.  
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Façade à vent. Le tavillon a sans doute fait son retour après une couverture en tôle ou en éternit. 
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Le portail ouvre sur un jardin digne de celui de la Maison de Paroisse que l’on aperçoit à gauche. Voisine 
directe : l’école primaire.  
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Un joli balcon, ça vous a de la gueule !  
 

 
 


